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Ixigué SaçeFdotale Buçhariftique

fêw vrtiMfcr li Crawttini fittilinv

DECRET D'ERECTION CANONIQUE
Pktrus tituli Sanctorum Quatuor Coronatoram

S. R. E. Presb. Cardinalis RESPIGHI
SSmi Dni Nostri Pap« Vicarîus Generalii,

Romanae Curlœ ejunque diatrictus Judex Ordinarius, etc.

Piam*. $acerdotu»n '

SpcUljtiteiîi ]\}U' inscribitur
" Lega Sàcérdotale'Eiîcansfica '^ ciijûs finis est fidèles
ad quotidianum vel fréquentera usum SSmœ Eucha-
ristiae inducere, juxta mentem Decreli S. C. Conc.
die 20 Decembris anni 1095, quod incipit "Sacra
Tridentina Synodus," Nos auctoritate nostra Ordi-
naria rite et légitime in Venerabili ecclesia S. Claudii
de Urbe jjenes Congr. Presbyterorum SSmi Sacra-
menti erigimus et canonice erectam esse edicimus.
Leges vero seu Constitutiones ejusdem Sodalitatis,
quinque articu.is conscriptas, •iennali cxperimento
[>robandas esse declaramus.

Datum Romae, ex ^d. Vicariatus, die 27 Julii 1906.

Petrus RESPIGHI, CarJ. Vie.

Franciscus Can. FABERI, Secret.
Loc. Sig.
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STATUTS (i)

Art. 1er.

Une association de prêtres, sous le titré de Ligue
soierdotale eucharistique, est établit à Rome dans
l'éfflise Saint ClAude.l'église Saint Claude.

Art. II.

Le but de la Ligue est de répandre la pratique de
la communion fréquente et quotidienne, en se con-
formant au, Décret de la Sacrée Congrégation du
Concile Sacra Tridentina Synodus du ao décembre
1905. Dequotidiana SS. Eucharistiœ sumptione.

Art. III.

Seront 4^pi8 àJyrç IMirtie de la Ligue tous les
prêtres* dyi..n^eQt:ti|iifafller ilr!tFommiVQh-**dans le
peuple 'ehrélieR:de:ni^OTtmuii«ôrffréq»en{«*%t quo-
tidienne.

'1
Art. IV.

Pour atteindre le but de la Ligue, les membres
s appliqueront avec zélé à l'apostolat de la prière, de
la parole et de la presse ; adressant aux fidèles de
fréquentes exhortations à la œmmunion fréquente et
quotidienne, et distribuant des livres et opuscules de
propagande sur ce sujet.

Art. V.

Pour permettre de réaliser plus facilement ce
dessein, une brève Instruction sera remise aux prêtres
^g^g^s. L'organe de la Ligue sera le périodique

(}) ,T'*'ï"ction de» documents officiels publiés à Rome
en italien.



— 5 —
meniuel dirigé par les Pérei de U Confrégation du
Très Saint Sacrement et intitulé Annmiesdis lettres-
AdêTûtturSt qui se publie en plusieurs langues.

III

INSTRUCTION
mux mtmbnt dt Im LifUê tmctrdotali «uckarisHqut

pour Im propagation
dm pUux nsoft de la Commumiom quotidUnm.

" Les curés, les confesseurs et les prédicateurs,
suivant la doctrine approuvée du Citédusme Romain
(Ile P., n. 60), exhorteront fréquemment et avec
beaucoup de zélé le peuple chrétien â un usage si
pieux et si salutaire." (Décret Sacra Iridtntina Sy
nodust ao décembre 1905.)

Les curés et les prêtres ayant charge d'Imcj, dé.<
quils seront devenus membres de la Ligue, se
mettront à l'œuvre pour expliquer au peuple a qu*êst
l'Eucharistie

; quand, comment, avec quei amour et
pour quelles fins Notre-Seigneur Jésus-Christ l'a ins-
tituée

: quels sont ses effets, si on la considère comme
Mcnfice, comme présence réelle perpétuelle du
Sauveur parmi nous, et surtout comme nourriture de
nosftmes.

II

Comme beaucoup s'abstiennent de fréquenter la

*J^ «H**^'***l"« * ca*»se de ctr\z\n'& préjugés tx
de certaines craintes vaines, les prêtres inscrits dans
la Ligue ne se contenteront pas de faire ressortir les
grands avantages de la communion quotidienne : ils
s'efforceront encore avec beaucoup de zélé de dissiper
ct^préjugés et ces craintes vaines, en persuadant aux
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X

fidèles que, pour communier licitement chzx{\xt jour,
nen n'est exigé de plus que ce qui est exigé pour
communier licitement chaque semaine, chaque mois
et chaque année, c'est-i-dire seulement Pitat de grâce
et fintention droite ; bien qu'il soit très convenable
que ceux qui pratiquent la communion fréquente et
quotidienne soient exempts aussi des péchés véniels,
au moins pleinement délibérés, et de Paffection à ces
péchés. (Même Décret.)

III

Dans ce but, ils travailleront à donner la plus large
diffusion aux opuscules qui, conformément au Décret
déjà cité, facilitent l'usage de la communion quoti-
dienne. *'

^

IV
y,

De plus, ils avertiront à diverses reprises les fidèles
que, SI dans quelques livres de piété, môme ayant des
saints pour auteurs, on exige pour communier licite-
ment chaque jour d'autres dispositions outre les deux
seules exigées par le Décret, il n'y a pas à s'en
troubler

: car ces auteurs écrivirent leurs ouvrages à
une époque où la question concernant les dispositions
pour communier tous le jours n'avait pas encore été
résolue par le Saint-Siège au moyen du Décret. •

Comme il n'est pas possible de propager largement
le pieux usage de la communion quotidienne là où
l'on n'a pas d'abord propagé celui d'aller chaque jour
à la Messe, ils exhorteront vivement et fréquemment
le peuple à assister chaque jour au sacrifice non san-
glant ; ils lui en feront connaître toujours plus par-
faitement la valeur, l'excellence et la nécessité, et ils
enseigneront la méthode pratique pour y assister con-
venablement.
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Dans ce but, ils tâcheront de répandre à profusion
1 excellent opuscule de saint Léonard de Port-Mau-
nce, mtitu é : Le Trésor caché de la sainte Messe.

Pour que Je peuple vienne en plus grand- nombre
assister a la Messe, les curés et ceux qui ont charge
d'âmes auront soin de faire sonner la cloche autant
que possible à la volée, et, môme au prix de quelque
sacrifice, de célébrera l'heure la plus convenable pour
les fidèles, en tenant compte des saisons et des occu-
pations de la population.

Afin d'arriver plus facilement à propager l'usage de
la communion quotidienne dans leurs paroisses, les
curés saisiront la première occasion qui se présentera
pour donner eux-mêmes, ou pour faire donner par
un prédicateur zélé, une retraite d'au moins trois
jours.

IX

Voici quel pourrait être le plan de ce triduum :

Dans la méditation et l'instruction du premierjour,
le prédicateur parlerait de la malice, des effets et des
châtiments du péché mortel, et de la condition
vraiment misérable des pauvres pécheurs, les exhor-
tant vivement à revenir à Dieu.
Dans la méditation et l'instruction du second jour,

il parlerait de la grande miséricorde de Notre Seigneur
Jésus-Christ, spécialement dans l'institution de la
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confession sacramentelle ; il en montrerait la néces-

sité pour quiconque a conscience de péché mortel,

il instruirait le peuple dei conditions nécessaires i)our

la bien faire, engageant tout le monde à se purifier

dans le sang de Jésus-Christ au moyen de l'absolution

sacramentelle.

Enfin la méditation et l'instruction du troisième

jour seraient consacrées à la divine Eucharistie, et

développeraient ce sujet d'après ce qui est dit à l'ar-

ticle I.

Le triduum étant terminé, le matin suivant, qui

sera de préférence un jour de ftte, le prédicateur

prendra occasion de !a communion générale, qui cer-

tainement sera très nombreuse, pour exhorter les

fidèles, dans une allocution chaleureuse, à faire que

cette communion générale ne soit pas un fait isolé,

mais qu'elle se renouvelle plus ou moins souvent,

suivant les occupations de la population ; il les pres-

sera de répéter cette communion tous les jours de

l'année, et plus particulièrement le dimanche et les

jours de ftte où il y a obligation d'aller à la Mtsse.

XI

Le jour de la communion générale, dans l'après-

midi, après la dernière prédication, et le Saint Sa-

crement ayant été exposé, le curé récitera la prière

pour la propagation du pieux usage de la communion
quotidienne ;

puis il distribuera un exemplaire de

cette prière à tous les fidèles assemblés et leur recom-

mandera de réciter chaque jour celte prière après la

sainte communion et aussi en famille après la réci-

tation du saint Rosaire.

'
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XII

L'usage de la communion quotidienne étant ainsi

inauguré dàïïs les paroisses, les curés s'efforceront de

l'enraciner de plus en plus en adressant souvent, très

souvent, au peuple assemblé pour la sainte Messe des

exhortations très courtes mais très pressantes pour

inviter les assistants à participer à la divine Victime.

— Ils se tiendront fidèlement au confessionnal à la

disposition des pénitents ; engageant à communier

ceux qu'ils trouveront bien disposés, et faisant le pot-

•ible pour exciter ces bonnes dispositions dans ceux

qui ne les auraient pas.

XIII

Ils auront un soin tout spécial de faire naître un

vif désir de la communion quotidienne dans les cœurs

purs et dépourvus de vaines craintes des enfants,

quand ils les préparent à la première communion :

qu'ils veillent i leur faire faire cette première com-

munion dès qu'ils en sont capables, et à la leur faire

renouveler si possible tous les jours.

XIV

Les membres de la Ligue tâcheront de la faire con-

naître à leurs confières et les exhorteront à y donner

leur nom.

XV

Enfin, pour que cette Ligue soit durable et de-

vienne de plus en plus nombreuse, elle sera soutenue

et propagée par un périodique destiné à tous ses

membres et dirigé par les Pères de la Congrégation

du Très Saint Sacrement.

^^^v^TTPT^TTi^v!: wm
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IV

Erection de la Ligue en irohiaBBOoiation

Faveurs et Privilèges.

Le Souverain Pontife, qui avait béni et vivement en-

ver au rang d'ArchiasaodationPrwanw ^ ..-.._- -_
orivUèees et indulgence» mentionnés dans le Bref suivant

On remarquera que ce Bref a été signé quelques jours

seulement après le Décret d'érection canonique, et que

par conséquent la Saint Père a supprimé entièrement le

délai ad éxPeHmenium qui doit s'écouler d'ordinaire

avant que le Saint-Siège approuve officieUement une Con-

frérie ou Association pieuse. C'est une preuve évidente

de l'importance que le Souverain Pontife attache à la

Ugue sactrdotaU tucharistique.

Plus PP. X.

AD PBRPETUAM REI MEMORIAM

Romanorum Pontificum Decessorum Nostrorum

vestigiis inhaerentes, pias societates ad pietatis et

charitatis opéra exercenda institutas, pecuhanbus

honoribus ac privilegiis cohonestare satagimus ut us

auctae uberiores in Dominico agro excolcndo fructus

nanciscantur. Harum in numerum minime Nos latet

iure ac mérite esse accensendam piam sacerdotum

associationem, quae sub titulo " Sacerdotalis Eu-

charistici Foederis" in hac Aima Urbe Nostra ad

S Ciaudii canonice instituta existât, ideoque di-

lecti filii Edmundi Tenaillon Procuratons Gencralis

Instituti Sacerdotum SSmi Sacramenti vous
ultrohben-

terque annuentes associationem ipsam tam frugiferam,

quae hiscc potissimum tam gravibus temponbus luxta

tenorem Decreti a Congr. Sacrae Trideniinae Synodi
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mterpretationi praeposita, die XX Decembris mensis
anno superiori editi, exauspicato intendit ad Com-
munionisfrequentisetquolidianae usum inier fidèles
provehendum, singulaTJbus gratiis atqué indulgentiis
decorandam exisiimavimus. Quare de Omnipotentis
Dei misericordia ac BB. Pétri et Pauli Apostolorum
ejus âuctoritate confisi, omnibus et singulis nunc et
in posterum in dictum Eucharisticum Foedus adlectis
sacerdotibus, quatenus simili privilégie non gaudeant,
altaris privilegiati personalis indUltum ter in hebdo-
mada, servatis servandis, concedimus ; nec non ut
una antc auroram, atque una post meridiem hora
sacris operari, et similiter a prima ante auroram hora
ad occasum solis, Sacram Synaxim distribuere ; atque
injunctis de more peractis, praecipuonim fidei mysle-
riorum et Mariae Virg. et SS. ApOstolorum festivita-
tibus per annum singulis, plenariam indulgentiam vel
defunctis applicabilem lucran ; et intra celebrationem
tnduanae supplicationis, iuxta pii Foederis tabulas
habendae, post peractam Communionem Generalem
Christiano adstanti p»»pulo, plcnaria adjecta indul-

.
gentia, cum Cruciflxo ac sub Crucis unico signo, ser-
vatis ritu formulaque praescriptis, benedicere licite
possint ac valeant. Insuper quoties juxta fines Foe-
deris sacerdotalis pietatis quotlvis sive charitatis opus
adimpleant, de numéro poenalium dierum in forma
Ecclesiae soliia iisdem adlecîis in ipsum Foedus nunc
et in posterum sacerdotibus tercentos expungimus.
Tandem confessariis rite probatis eodem in Sacerdo-
tali Eucharistico Foedere nunc et in posterum ins-
criptis, facultatem concedimus communicandi semel
in hebdomada plenariam indulgentiam poenitentibus,
qui quotidie vel quasi quotidie ad sacram Synaxim
accedere consueverunt. Praeterea Ap. Noslra Auc-
toritate p.tium vi, perpetuumque in modum, Associa-
tionem memoratam sub titulo " Sacerdotalis Eucha-
ristici Foederis" in Urbe ad S. Claudii canonice ins-



titutam in Arç^iassodationem, sive primariam cum
solitis privil^ii eiigimus. Archisodalitii autem eju8-

dem Moderatori et officialibus praesentibuaet futuris,

ut ipsi alias ejusdem nominis atqae instituti societates

in universo terraram orbe ereçtas can.ce sive in pos-
terum erigendas, servatis Clementis PP. VIII Prae-
decessoris Nostri rec. mem. aliis(^ue Ap.licis Ordinat.
desuper editis» sibi aggregare inis<^ue omnes et sin-

gulas indulgentias peccatorum remissionis ac poeni-

tentiarum relaxationes ipsi Archisodalitio a S. Sede
concessas et aliis communicabiles, communicare licite

possint ac valeant, Ap.Iica item No.ra Aucte p.tium
vi facultatem perpetuo concedimus et largimur. De-
cémentes praesentes Litteras firmas, validas et effica-

ces semper existere et fore suosque plenarios et intè-

gres effectus so^tiri et obtinere, atqur; illis ad quos
spectat et pro tempore quomodolibct spectabit in

omnibus et per omnia plenissime suifragari sicque in

praemissis per quoscumque iudices ordinarios et de
legatos iudicari et definiri debere, atque irritum esse

et inane i secus super his a quoquam quavis aucto-

ritate scienter vel ignoranter contigerit attentari. Non
obstan. Constitutionibus él Ordinat. Ap.licis ceteris-

que contrariis quib.que.

Datum Romae apud S. Petrum, sub Annulo Pîs-

catoiis, die X Augusti MCMVi, Pontificatus Nostri
Quarto,

Pro D.no Card. Macchi :

L t S. V NicoLAUS Marini.

En résumé, les privilèges et Indulgences concédés
par le Bref ci-dessus sont les suivants :

1. Les prêtres inscrits dans la Ligue peuvent jouir

de l'autel privilégié personnel trois fois par semaine,

à condition qu'ils n aient pas déjà autrement ce pri-

vilège
;

2. Ils peuvent célébrer depuis une heure avant
l'aurore jusqu'à une heure après midi j
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3. ÎU peuvent distribuer la sainte Communion à

toute heure du jour depuis une heure avant l'aurore

jusqu'au coucher du soleil ;

4. Ils peuvent gagner une Indulgence pléniére à

toutes les Âtes primaires des Mystères de la foi, de

la Très Sainte Vierge et des Saints Apôties ; (i)

5. Ils peuvent gagner une Indulgence de 300 jours

*W pour chaque œuvre qu'ils feront conformément au but

de la Ligue Sacerdotale ;

6. Pour le Triduum qui aura lieu conformément à

l'Instruction annexée aux Statuts, ils peuvent donner

au peuple, après la Communion généiale, la Béné-

diction Papal.* avec llndulçence Pléniére. (2)

7. Les confesseurs inscnts dans la Ligue peuvent

faire gagner une fois par semaine l'Indulgence Plé-

niére aux pénitents qui ont coutume de communier

tous les jours ou presque tous les jours. (3)

(1) Sont fêtes^'maiVM ; Noël, Circoncision, Bpipha-

nie, Pftques, Ascension, Pentecôte, Trinité, Pète-Dien,

Thiosfignration ;— Immaculée-Conception, Annonciation,

Assom^on, Purification, VisiUtion, Nativité, Notre-Dame
des Neiges ; — S. Mathias (34 février), SS. Philippe et

Jacques (15 jnillet), S. Barthélémy (24 «>ût), S. Mathieu

(31 sept.), SS. Simon et Jude 128 oct.), S. André (30

nov.), S. Thomas (21 déc), S. Jean (27 déc.).

(2) D'après le texte du Bref, la Bénédiction Papale

dpit ètie donnée eum Crucifixo, ac sub cruàsunico signe,

avec un Crucifix et en faisant un seul signe de croix, set-

vatii ritu/ormulaque prœscriptis. On trouvera à la fin du
Rituel Romain le rite et la formule i^rescrits par S. S. I^n
XIII le 7 juillet 1882.

(3) Il suffit de dire au pénitent qu'il peut gagner cette

Indulgence pléniére spéciale. Le confesseur peut, en une
seule fois, communiquer à son pénitent ladite Indulgence

pléniére pour plusieurs semaines. C'est donc dans l'année

52 induljçences plénières que peuvent gagner les fidèles

qui font la communion quotidienne ou quasi-quotidienne,

s'ils sont pénitents d'un prêtre membre de la Ligue sacer-

dotale de la Communion.
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V

AVIS PRATIQUES

<Ie''.ppS?™^' «»' .oWigation d* conscience,

du Déire? .ur Tfr^ * Pro'noowir 1'ob.trvance

dienne'';;r;vîï^is,a?sXp,^g?''rd:',a^''^
dication, soit d^ la presse

;
,

* '* P*

qui reçoivent'déirief''X"J'» ''«tr-s-AdoBteurs

|n«n^jeu„ n^en^^toS'aîe^iS:

«0«:»e^:ù^ti-sj:t^t:A'r^^^^^^

mission, à tout urêtrf» n»; -« jr"/'*^"" pacneiuad-

Ligue.
'^ ^"* ** ^*" yntKxht dans la

Po?;«^''î^-V„rc;:^» ««^^.

K
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APÏ^ENIDIŒ

Décret de la S. SoQgrégatioi; du Concile

En date du 20 Déoembr» 1905
s

SUR

i. Moti/sitkistoriju4. ..

'

Le saint Concile de Trente, ayant en vue les ineffables
trésors de grâces que les fidèles reçoivent de la sainte
conununion, s'exprime ainsi (Sess. XXII, cap. vi) : Lt
très saint ConciU tUsinratt qu'à chagu* Mgssê Us assis-
tastts JissêMi non seuUment la communùm s^iriiuêUe,
mais aussi la communion sacrarnsntsUt. Ces paroles
manifestent suffisamment que l'Eglise dftire voir tous
les fidèles prendre part chaque jour à ce câeste banquet
et en retirer des fruits de sanctification de plus en plus
parfaits.

'^
'^

Ces vœux répondent an désir qui embrasait le Sau-
veur, dans l'institution de ce divin Sacrament En effet,
ce n'est pas une fois seulement ni en termes voilà qu'il
a inculqué la nécessité de manger sa chair et de boire
son sang fréquemment

; il le fait surtout quod il dit *
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Voici li

JeM, V,, 59). En tam^mn^^^\ WimS^dï wiltrtclepain et tvec U manDe, il é^J^)^^^
comprendre à set dbcipiet que, si le coto JTSÏri
cbjque jour de pain et .1 là Hébreux ^i'Te'déSt

naTî^ïl'* «?»q««JO"'»« nourrir et m refaire mÏ le

minicale par laquelle il noua ordonne de demandeVâr^
P^quotidkn le. Père.de^Eg^i.eontiïï;uî^^^
mement enseiné qu'il fallait comprendre'^ÎS?i^Sle pain matériel à donner en noufriture au «ri^uÏÏepain euchariatique à recevoir chaque jour . ^ '

1 *ÎSî.****^*' **' JétW-ChriatetderEgUae, que loua^ fidèles .'approchent chaque iourduîacré ÏÏSque^
irtae .urtout ce ràultat : que le. ftèlei., uniïïSïSe Sacrement, y puiaent la force pour triomphera
la convoitiae, pour efiFacer le. faute, légère, qui ^fchao*pent chaque jour, et pour ae préserver JS péchS Sa^^auaqueU eat eaposée la faible-e humaineVil^^«"S^dère donc pa. en premier lieu l'honneur et le S^ct L
rcnilre à Jé.u.Clfri.t, ni la récompeo«5 ou l^SS à

fn'^îî'Lî^V'Sîî*
"**" communiante (S. Aug. Siim. 57

r«^?."ï* 5' ^*''- ^""^'^ ^' 7> C'eat pourquoi S«intConcile de Trente appelle l'Euctfaristie VantOouqli^s

DzfH^^XiiAlr ^'' «ïmîrablement compri.e

îlJïu?^?*?" ?*****• *»"' accouraient chaque jour à

îrdftift^.^^"*-*
"• ^!?- ^*"» '" -^^ ««vanta iuLfut de même, non sao. de grands fruits de perfection et
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QMBdlmpié^ M fut rtfroidiepeaàpta, etturUMitq«nd plu. tard lUMie U^nUaii Jtut réJÎÎÏÏÏÏ

quTl faut worter à U communion fréquenteetqoot'
<H«nne, et à qui mitm mitu» on clgeTcomme n^SÏÏ-Mire. de. din)oriHont plu. dlfficlleTce. «uïcunSo^

recevoir chaque jour U Minte iSucharbile et de retirer

ÎLSLfî^"~' '* "*"*•*" *~ '"»«^ .urabondamiTquS
contient

;
le. autre, m contentaient de communier une

P" «."» ®" *®"» ^«^ "»o'«t ou tout au plu. cbaoue

^t:J^i P*"'* ~ «; ^? * " ^•«^^ deïZJéritéJïê
I oninterdlt U communion fréquente à de. claue. en-

Quelque..un. allèrent à un autre extrême. Tetsuadé.
que U communion quoUdIemie et commandée ^ie droit

tn^i'^
^ voulaient que pa. un jour ne resiAt m», com.

munion, et wuteoaient. outre plukieuni choMs qui .'écar-
toient de l'uMge de l'ERliae, qu'il fallait recevoi" la Mdmc

Sienî e'n^S *' ^««dredi Saint, et il. l'aSSni..

-i^''*"', "i*^
Mcè.. le SaintSiès^ ne manqua pa. au

devoir qui lui incombe. Car un décret de cette SaCTée-
Coijgr^adon qui commence par le. mots Cum aduuru,

ÎL1Î;V?*' '^'^' P^""* ^^^ l'approbation du Pape In-
nocent XI, pour condamner ce. erreurs et réprimer ce.
alMu, déclarant en même temp. que tou. les fidèle, de
toute conditton. mu. excepter ceux qui font le néeoce et
le. gen. mariés, pouvaient être admis à la fréquente com-
munion, chacun .uivant sa piété et kIou l'avi. de sou
confesseur. Et le 7 décembre 1690 le Décret SantHsH-

^îJ^'V^i "^^ d'Alexandre VIII prosctivit la pio-
poritoon de Baïu. exigeant le très pur amour de Dieu.Mns aucun mélange d'imperfection, dan. ceux qui vou-
dralent communier. ^

Mai. le poiwn janséniste qui, sous prétexte de l'hon-Mur et du req>ect dû à l'EuchariaUe, avait infecté même

v^^5^S^^5i^Es^^S^ "i......PiUI.WJJLL-P
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L* ^^ •fP.'***» "• <*•?•«< PM tant cntitr. La o««tioadM dtepotlttoni pour faire dignamaat et IMtlmmient la
wmmimioB fréquente eurvécut aux dédaratiOM do Saln^^ • .

c *** ^ qui amena beaucoup de théolofiene,
mêoM de grand renom, à enaeigner que la communion
quotidienne ne pevt être permiae aux fidèles que rare-
ment et aotts de multiplet oonditioni.

Il ne manqua Mm cependant d'hommes doctes et pieux
pour permettre plus facilement cette pratique si salutaire
At { marràmhlm k HImi «* mm.» ^...i Vii «^_ ••? f*^*P^* ^ D*«Ui et pour. enseign«r7dViprès Paûlo^

l'Eglise n'a fait aucun pi^cepte de-
rite des Pères, que icgiue na lait aucun précepte de-
mandant poux la communion quotidienne desdispoeitioas
plus parfaites que pour la communion hebdomadaire ou
mensuelle

; et que des fruits beaucoup plus abondants
résulteraient de la communion quotidienne que de la
communion heddomadaire ou mensuelle.

De nos jours, les discussions ont augmenté sur ce
point et n'ont pas été agitées sans aigretar : l'esprit des
confesseurs et la conscience des fidèles en sont troubla
au grand préjudice de U piété et de U dévotion ch^
tienne. Aussi des personnages émfaients, des Pasteurs
des âmes ont instamment supplié Notre Très Saint Pèf«
le Pape Pie X de trancher par son autorité suprême cette
question des (dispositions renuises pour la communion
quotidienne : afin que cette pratique très salutaire et très
agr^ble à Dieu non seulement ne diminue pas parmi les
fidèles, mais s'accroisse plutôt et se r^>ande partout, de
nos jours surtout où la reliffion et la foi catiiolique est
attaquée de toute part, où ramour de Dieu et U piété
laissent tant à désirer. Et Sa Sainteté qui a souveraine-
ment à cœur à éause de sa grande soUicitude et de son
lèle, de voir que le peuple chrétien soit invité très fré-
auemmént et même tous les jours au Sacré Banquet afin
e jouir de ses fruits immenses, a confié à cette Sacrée

Congrégation le soin d'examiner et de définir la question.

lif^^*^^ Congr^tion du Concile,dans son assemblée
p^ère du i6 décembre 1905, a donc fait un examen
très soigneux de cette affaire et, aprèa avoir mûrement
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pMé les raiMu pour tt cootrt» tlle a fixé et déclaré 1m
ponts suiTanta :

a. XifluJfrûHquês.

I . La comnoDion fréqoante et qnotidlaone, étant vivt-
ment détirée par Notre Seigneor et par l'Efllse cathoil*
que, doh être acceeaible à tous les fidiles, de qadque
dasse ou condition qu'ils soient ; de sorte que personne,
sll est en état de grâce, et s'approche de la aainte TaWe
avec une intention droite et pieuse, ne puisse en être
écarté.

a. Or, IMntention droite consiste en ce que le commu-
niant ne soit pas conduit par l'habitude, par la vanité, ou
par des raisons humaines, mais qu'il communie pour
plaire à Dieu, pour s'unir plus étroitement à lui par la
Charité et pour opposer ce remède divin à ses infirmités
et à ses défauto.

3. S'il est très avantegeux que ceux qui font la com-
munion fréquente et quotidienne soient exempte des
péchés véniels, au moins pleinement délibérés, et de
l'affection à ces péchés, néanmoins il suf 1» qu'ils soient
exempte de fautes mortelles, avec la ré^ution de n'en
plus commettre à l'avenir. Etent donné ce ferme propos,
il n'est pas possible qu'en communiant chaque jour on
ne se débarrasse peu à peu même des péchés véniels et
de l'affection à ces péchés.

4. Mais comme les Sacrements de la Loi nouvelle,
tout en agissant êx optrf optrt»^ produisent cependant
un effet plus grand à raison des dispositions plus pai-
faites de ceux qui les reçoivent, il faut veiller à ce qu'une
action de grftces convenable la suive, en- tenant compte
des facultéi, de la condition et des obligations de chacun.

5. Pour que la communion fréquente et quotidienne
se fasse avec plu» de prudence et ait plus de mérite, il

na faut la faire qu'avec l'avis du confesseur. Mais les
confesseurs se garderont de détourner de la communion
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fréquente ou quotidienne quiconque sera en état de
grâce et voudra communier avec une intention droite.

6. Comme il est évident que la réception fr^uente ou
quotidienne de la sainte Eucharistie accroît Tunion avec
Jésus.Christ, nourrit plus abondamment la vie spirituelle,
enrichit l'âme de vertus et d<»ne au communiant d'une
manière plus sûre le gage de la vie étemelle ; les Curés,
les confesseurs et les prédicateurs, suivant la doctrine
approuvée du Catéchisme Romain, exhorteront fréquem-
ment et avec beaucoup de zèle le peuple chrétien à un
usage si pieux et si salutaire.

^
7- Que l'on propage la communion fréquente et quo-

tidienne surtout dans les Instituts religieux de tout
genre

; pour eux, toutefois, reste en vigueur le Décret
QMtmadmodum du 17 décembre 1890, porté par la Sacrée
Congr^tion des Evéques et Réguliers. Qu'on fasse
aussi tous les efforts possibles pour la promouvoir dans
les Séminaires ecclésiastiquen, dont les élèves aspirent
au service de l'autel ; de même dans toutes les autres
maisons d'éducation chrétienne.

8. Si quelques Instituts, soit à vœux solennels, soit à
vœux simples, ont dans leurs règles ou constitutions, ou
dans leurs calendriers, des jours fixés pour la communion,
ces indications doivent être considérées comme purement
directives et non cotaime préceptives. Le nombre des
communions prescrit doit être tenu comme un minimum
pour la piété des religieux. Par conséquent, l'accès plus
fréquent ou quotidien de la Table eucharistique devra
toujours leur être ouvert, suivant les règles données plus
haut dans ce décret. Et pour que tous les religieux des
deux sexes puissent bien connaître les di>positions de ce
décret, les Supérieurs de chaque maison auront soin de
le faire lire chaque année en langue vulgaire, en com-
munauté, durant l'Octave de la Fête-Dieu.

9. Enfin, après la promulgation de ce Décret, tous les
écriyaics eccl&iastiques devront s'abstenir dé toute con-
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troverse au sujet des dispositions pour la communion fré-
quente et quotidienne.

Relation faite de toutes ces choses à Notre Très Saint
Père le Pape Pie X, par le soussigné Secrétaire de la
Sacrée Congrégation, dans Paudience du 17 décembre
1905, Sa Sainteté a approuvé et confirmé ce Décret des
Eminentissimes Pères, et a ordonné de le publier, nonob-
stant toutes choses contraires. Elle a ordonné, de plus,
de renvoyer à tous les Ordinaires et Prélata Réguliers,
pour qu'ils le communiquent à leurs Séminaires, Curés,
Instituts religieux et Prétrfî, et que, dans leurs relations
sur l'état de leur diocèse ou de leur institut, ils instruisent
le Saint-Siège de ce qu'ils ont fait pour en assurer l'ex-
écution.

Donné à Rome, le 20 décembre 1905.

t VINCENT, Card. Ev. de Palestrina,

Préftt

G. Db Lai, Suritainê.

Réponse de la Sacrée Oongrégation

au sujet de la

Communion fk^uente des enfanta

Q. Quotidiana Bncharistiae snmptio in catholicis ephe-
beis suaderine débet etiam pueris qnibnscumque post sus-
ceptam primam Communionem ?

R. Sacrae Communionis frequentiam commendari iuxta
articulum primum decreti etiam pueris qui ad sacram
mensam iuxta normas in Catéchisme Romane, cap. iv, n.
63, semel admissi ab eius frequenti participatione prohi-
beri non debent, sed potius eos ad id hortari, reprobata
praxi contraria alicubi vigente.

»«0««i
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DEOEET SUBU CONFESSION
• DE LA

Xacrée Koupégatioii des ^idulgences

Bt Saintes BeliqueB

fj^ffijani, à ceux qui ont coutume de communier chaoue
•C!) ^ f'^'^ ^* Indulgence, sans faire la Zn/îs^
heddomadatre, qui itaU précédemment requise PoS^egatn des Indulgences. ^ '^^ '

decbJetum
urbis et orbis

DEOMT pour la viUe et le monde. - Notre
Très Saint Père le Pape Pie X a vivement à cœur que
se répande chaque jour davantage et produise des fruits

îf^ïîïî?. î *??**• !? TÏÏ^ ^* coutume, si louable et
81 agréable à Dieu, des fidèles qui communient chaque
jour en étot de grâce et avec une intention droite. Cest
pourqpoi, accueiUant avec bienveillance de nombreuses
demandes qui l«i étaient primées par l'Emincntissime
cardinal Gennan, U a voulu accorder une faveur spéciale
à tous ceux qui ont cette coutume ou qui d^irent l'em-
brwser. — Or, le Pape Qément XIII, d'heureuse mé-
moire, par un décret de cette sacrée Congrégation du o
décembre 1763, ''a accordé à tous Usfidèles qui ont
la coutume de se confesser une ou deux foispar se-
maine quand ils n'en sont pas légitimement empêchés^
et qui n ont conscience d'aucun péché mortel depuis
leur dernière confession, lafaveur depouvoir gagner
toutes les Indulgences, mime sansfaire la confession
qui par ailleurs serait nécessaire pour les gagner
Sans toutefois rien innover au sujet des Indulgences
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du /ubiiii soit ordinaire^ ioit extraordinaire,, ni des
autres Indulgences concédées à Pinstar du Jubiléy pour
le gain desquelles la con/ession^ aussi bien que les

autres œuvres imposées, doit êtrefaite dans le temps
prescrite

Et maintenant, à tous les fidèles qui, en état de grâce
et avec une intention droite et pieuse, ont coutume de
communier chaque jour, quand bien même ils s'abstien-

draient de la communion une on deux fois par semaire,
le Très Saint Père Pie X accorde de pouvoir jouir de
l'Induit de aément XIII, sans être obligés à faire cette

confession hebdomadaire qui, par ailleurs, serait néces-
saire pour gagner les Indulgences se présentant pendant
cet intervalle. Sa Sainteté a daigné déclarer que cette

faveur sentit valable à l'avenir. Nonobstant toutes choses
contraires.

Donné à Rome, de la Secrétairerie de la Sacrée Con-
grégation des Indulgences et Saintes Reliques, le 14 fé-

vrier 1906.

t A. Card. TRIPKPI, Préf.
Place du sceau.- >

D. Fanici, Archev. de Laod.^ Secret.

^ ira Communion tt% malancjs

DECRETUM
De S. Oommunione inflrmis non ieiunis.

Post editum de fréquent! et quotidiana SS. Eu-
charistie sumptione decreium die 20 mensis De-
cerabris 1905, concessasque a SSmo D. N. Pio
PP. X, die 30 menais Mali ejusdem anni, indul-

gtntias omnibus Christifidelibus, qui certas preces
dévote recitaverint pro quotidianae Communionia
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^£?!?TJ P?* ^^^'*° praetcrea decrettim

Q r /'^ ^''^» die 14 metisis. Febniaril 1906 a

^mJ^«£?*^* CMstifidcles per quotidianam
Communionemlucrarionmesindulgentias, absque
onere confessiotiis hcbdomadariae. vix di^e^t
quanta Uetitia bénigne huiusmodi S. S^s d^
et moderotonbus rebgiosorum Ordinum. Exdtatomde studio fovendae pietetis, quaesitnm est. si

i^iîï^l^?.?****'*'^ P°^* aegrotis diuturnom«jbo laborantibus et eacharistico Pane haud se-mel confortari cupientibus, qui naturale jejnniumm sua mtegntate servare nequeant. Q^re suZ
plicesad hoc preces delitae sunt SSmo D. N. Pio

v o U^^' '*"»«*«« perpensa auditoque con-

«. ?«?f?°*^"«^**'**°^ ^**°*^""' bénigne wncessit
utinfirmi, qui jam a mense decumbercnt absque
certa spe ut ato convalescant, de confessarii con-Mho SSmam Euchanstiam sumere possint semelaut bis m hebdomada, si agatur de infirmis quideguntm piis domibus, ubiSSmum Sacramentum
ad*ervatur aut privilegio fruuntur celebrationis
Missae m Oratorio domestico

; semel vem aut bism mense pro reliquis
; etsi aliquid per modum

rSî *^-*ï »"°»I»e"nt, servatisdecœteroregulis
a Rituali Romano et a S. Rituum Congregatione
ad rem praesmptis. Praesentibus valituris, cou-trams quibuslibet non obstantibus.

Datum Romae. die 7 mensis Decembris 1906.

ViNCRNTius, Card. Episc. Praenest., J^ae/,

G, BsilfAi, Secreiarius.
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D'aprte la teneur de ce décret, le Souverain Pontife

accorde donc dispense da jeûne eucharistique aux ma-
lades qui, tout en n'étant pas en danger de mort, ne sont
pas en état de garder le jeûne eucharistique dans son inté-
grité, aux conditions et avec les restrictions suivantes :

1 . Les malades ne peuvent userde la dispense qu'après
un mois de maladie et si à ce moment une prochaine
convalescence n'est pas sMêustmeniprobabU.

2. Les malades peuvent user de cette dispense utu ou
<*iMr/w la stmaine s'ils se trouvent dans une maison

°ïiiî .
Sacrement est conservé ou du moins où on

célèbre la Sainte Messe ; um4 ou deuxfois éarmois s'U
faut leur apporter la Sainre Communion du dehors

;

3. La dispense du jeûne ne porte que sur Us liquidés :
en ce sens que, dans les conditions ci-dessus déterminées,
cesmalades peuvent recevoir la Sainte Communion même
après avoir pris quelque boisson : ttH akquidpêr modum
potus anUa sumpserint.
En vertu de cette clause, le malade peut prendre avant

la communion non seulement de l'eau, du vin, mais aussi
du lait ou toute espèce de potion. U bouiUon aussi est
permis, même avec une l^ère addition de semoule ou
matière de même nature.

C¥l)ittttms( IBuci^artetiiittess

Lettre de la Sacrée Oongr. dei Indnlgenoei.
Aux BvequM du Monda OtttiiollQu»

Monseigneur,

" Le P^ct «w la communion quotidienne, publié par
la Sacrée Congrégation du Concile le 20 décembre 1905.
a été accueiUi par les pieux fidèles avec de grands ap£u'
dissements et une joie profonde. De très nombreuses
lettre» parvenues de toute part au Siège Apostolique
1 attestent avec éloquence, et démontrent aussi que dans
beaucoup d'endroits cette pieuse et très salutaire pratique
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de la communion quotidienne a commencée produire des
fruits abondant! et en produira davantage encore à
l'avenir dans le peuple chrétien. Et c'est à bon droit :

car au milieu du refroidissement de la piété catholique,
pour exciter les chrétiens languissants à' ivndre à Dieu
un amour plus généreux, on ne peut certainement trouver
de remède plus efficace que la communion fréquente et
quotidienne, ôâ )*âme reçoit Celui qui est la sotirce de la
t>lus ardente charité.

Cest pourquoi le Souverain Pontife, grandement réjoui
des résultats salutaires obtenus jusqu'ici, et animé d'un
vif désir qu'ils persévèrent, bien plus, qu'ils se dévelop-
pent de jour en jour, m'a confié la mission d'engager
Vdtre Grandeur et tous les Evêques du monde catholique
à favoriser de tons les efforts ces commencements^ afin
que les fidèles reçoivent plus fréquemment, et même
chaque jour, la sainte eucharistie : car c'est grâce à ce
divin Banquet que leur vie surnaturelle ne cesse de s'ali-
ntienter et de s'épanouir.

Persuadé que pour atteindre la fin désirée il sera très
avantageux que les peuples chrétiens s'unissent en des
prières assidues et fassent à Dieu une douce violence, le
Saint Père souhaite que chaque année, si c'est possibiC,
durant l'octave de la Fête-Dieu, ou bien, si les circons-
tances de lieux et de personnes le demandaient, à une
autre époque de l'année à désigner par les Evêques, un
Triduum de prières soit célébré de la maniée suivante
dans toutes les éjg^lisés cathédrales.

L Ces exercices auront toujours lieu le vendredi, le
samedi et le dimandie, ou bien immédiatement après la
Fête-Dieu, ou bien à une autre époque, comme il a été
dit plus haut. Chacun de ces jours on fera un sermon pour
instruire le peuple de l'ineffable excellence du Sacrement
de l'Eucharistie, et surtout des dispositions qu'il faut à
Tâme pour le bien recevoir.
Après le sermon, on exposera le Très Saint Sacrement,

et on récitera la prière suivante :

" O très doux JéSus» qui êtes venu dans le monde pour
« donner à toutes les âmes la vie de votre grâce, et qui,
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» pour la conserver et la nourrir en elles, voas offrez
«• vous même chaque jour, dans l'auguste Sacrement de
" l*Eucharist-'e, comme le remède efficace de leurs infir-
" mités et comme l'aliment divin destiné à soutenir leur
** faiblesse : nous vous en supplions humblement, daignes
" répandre sur elles '•otre Esprit Saint

; qu'il les rem-
«• plisse, afin que, s'il en est en état de péché mortel, elles
•• se convertissent à vous et recouvrent la vie de la grâce,
«« perdue par leurs fautes ; et pour celles qui, par votre
*• secours, vous sont déjà unies dans la charité, qu'elles
<* s'approchent dévotement chaque jour, quand il leur sera
" possible, de votre Table céleste

; qu'elles y prennent
" l'antidote des péchés véniels commis chaque jour eî
•« alimentent en elles la vie de votre grâce, et qu'ainsi,
«« purifiées toujours davantage, elles obtiennent enfin là
•« béatitude étemelle dans le ciel. — Ainsi soit-il."

Ensuite, après le chant du Tanium êrgo^ on donnera
au peuple la bénédiction du Très Saint Sacrement.

II. Le dimanche, dernier jour du Triduum, on célé-
brera comme d'ordinaire la messe paroissiale, durant
laquelle le curé fera une Homélie sur l'Evangile du
dimanche dans l'octave de la Fête-Dieu, qui se prête
admirablement à l'explication du mystère eucharistique,
et il y aura communion générale. — Si on choisit un
dimanche en dehors de cette ocUve, au lieu de l'Homélie
sur l'Evangile du jour, on adressera au peuple une ins-
truction pour le mieux disposer à communier durant la
messe.

L'après-midi, on fera les mêmes fonctions que les jours
précédents ; mais, dans le sermon, les orateurs exhorte-
ront les fidèles à une piété de plus en plus fervente envers
le Très Saint Sacrement, et spécialement à une partici-
pation plus fréquente au céleste Banquet, suivant la doc-
trine approuvée du Catéchisme romain, ainsi que l'indique
le Décret de la Sacrée Congrégation du Concile, au para-
graphe VI. Enfin, avant le Tantum ergo on chantera le
Te Deum. ,

Pour que tout le monde connaisse encore mieux com-
bien vif est le désir du Souverain Pontife de promouvoir
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la Iréqiinte oommiiaion, U recommande iMUunment que

qttt «1 déddcra dans m prudence, ait lieu au moins Tea-
«fdce qiri Mt indiqué plus hsut comme devant «e faire

7^ S.^'Sf* <»<hédrales, le dimanche dans l'octave
de la Fête-Dieu, ou un autre dimanche de l'année.

Afin que les fidèles soient encouragés à aasister à ces
pieux exercices, Notre Très Saint Père a daigné accorder

. ci-
'•***^'^ q«* «ont applicables aux défunts :

I. M/tfw et 9fpt quaranttdnts pour chaque jour duTiWuum ;a. /ndulgimc* piénièrt kgzf^tr une fois durant
le Triduum, au jour que l'on choisira, à condition d'as-
sister chaque jour dévotement aux exercices ; de se con-
fesser, communier et prier pieusement aux intentions duWerain Pontife

; 3. Indulgence pléniirt à gagner le
dimanche par tous ceux qui, confessés, prendront part à

n-^Ti""*"*?*!"^*'*^*"* *«• <««•«• cathédrales ou
paroissiales et prieront comme U est dit plus haut.

»«.«*}Jï** «?»"<ance, je souhaite à Votre Grandeur
tous les biens dans le Seigneur.
Rome, de U Secrétairerie de la Sacrée Coogrémition

des Indulgences et Saintes Reliques, le 10 avril 1^7.
De Votre Grandeur le frère dévoué :

S. Card. Cretoni, Préfet.

t Diomède Panici,
Archtv. tU Laodic. Sgcrétair».

Pour obtanir la Propagation da pieox usage
de la Oommimion quotidienne.

O très doux Jésus, qui êtes venu dans le monde
pour donner a toutes les âmes la vie de voire «rrâce
et qui, pour la conserver et la nourrir en elles, avez
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voulu être le remède quotidien de leur quotidienne
faiblesse et leur aliment de chaque jour ; nous vous
supplions humblement, par votre Cœur embrasé
d'amour pour nous, de lépandre sur toutes les ftmes
votre divm esprit, afin que celles qui malheureusement
sont en péché mortel se convertissent à vous et recou-
vrent la vie de la grftce qu'elles ont perdue ; et que
celles qui, par votre secours, vivent déjà de cette vie
divme, s'approchent, dévotement chaque jour, quand
elles le peuvent, de votre Table sainte : en sorte que,
par le moyen de la Communion quotidienne, recevant
tous les jours le contre poison de leurs péchés véniels
auotidi.*ns et alimentant tous les jours en elles la vie
e votre grâce, et ainsi se purifiant toujours davan-

tage, elles parviennent enfin à la possession de la vie
bienheureuse avec Vous. Ainsi soit il.

t

RBSCRIT. — Le 30 mai 1905. De Paudience du
Tris Saint Père. — Notre Très Saint Père, ayant
souverainement à cœur que, avec l'aide de Notre-
Seigneur Jésus-Christ, l'usage dé la Communion quo-
tidienne, si salutaire et si agréable à Dieu, se répande
partout dans le peuple chrétien, a daigné accorder à
tous les fidèles qui réciteront dévotement cette prière
une indulgence quotidienne de trois cents jours ; à
ceux qui pendant un mois entier l'auront récitée, Il
a accordé une indulgence plénière, à gagner au jour
de leur choix, s'il se sont confessés et ont communié,
s'ils ont visité un oratoire public et prié aux inten-
tions de Sa Sainteté. Il a déclaré que ces indulgences
sont applicables aux âmes du Purgatoire. Les pré-
sentes sont valables à perpétuité, nonobstant toutes
choses contraires. En foi de quoi, etc.

Casimir Card, Geknari.
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ci-dessut a été prétenté à la Sacrée

D. Panici,

Archevêque de Laodicie^ Secret.

*otrf5»amc Un c. S. Sawmetit

''Nous accordons une indulgence de 300 jours
^^
à tous ceux qui. devant le Très Saint SacremeS

"^î^ 'tJI'^'^^Î?"* ^!,**"if^.°
jaculatoire sui-

vante
: Notre-Dame du Très Saint Sacrement,

pnez pour nous. ' '
«acni,

I*e 30 Décembre 1905. pj^ x.

Dans les communautés où Texposition est rare on

'S^f^Z^^'^'''^ ^- «SSLtlapnie'Y^'p?:

PrÛreà Notre Dame du T. S. Sacrement

O Vierge Marie, Notre-Dame du Très SaintSacrement qui êtes la gloire du peuple chrétien
la joie de l'Eglise universelle et le^alut du monSê;pnez pour nous, et réveillez dans tous les fidèlesU dévotion envers la très sainte Eucharistie, afin

?ou«
°* ^^**^ ^^ communier tous les

300jours d'indulgence, chaquefois.
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-^vls InopoptaQt
Nou8 avertissons tous les prêtres de la Ligue que

nous tenons à leur disposition, en vue de la propa-
gande, un opuscule de 16 pages destiné aux fidèles
pour les porter vers l'Eucharistie et la Sainte Com-
munion. Il contient tous les Documents émanés du
Samt Siège en ces derniers temps sur la Sainte Com-
munion, ainsi qu'une exhortation pressante a la Sainte
Table.

Ce fascicule est imprimé en petit format et sur papier
«ssex mince pour permetu-e une propagande facile, utile
et durable : propagande facile, car le prix du tract est
minime

;
— u/ilt, car les divisionn qui, en marge, accom-

paient le Décret de la Sacrée Congrégation du Concile,
en font ressortir les idées principales et frappent de suite
1 attention du lecteur ;

— durabU, car le fascicule peut
commodément se mettre dans un livre de prières ou de
médiutions : on aura ainsi sous la main le Décret pour
le relire assez souvent, au moins en partie, en même temps
qu'on récitera la Prière iodulgenciée.
Donc édition très pratique et qui aura ceruinement

ime grande diffusion.

Prix
; la douzaine //'a«r<? 6c. ; le ctnt/ranco 30c.

: Là Pratique de la eommanlon.
par le Père A. Tesniere, S.S,S. — D. T.

Un très fort volume in- iz de 800 pages.

No. 27. — broché $1.26.

Voici un aperçu des madères traitées dans cet impor-
tant ouvrage que nous recommandons vivement aux
membres de la Ligue :
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Fol, U PH^j"huJ3iS Ta**«*J*** ' *• ^"««^
î U

proih«to. ' "*"'' '
'^"*^ <>• !>«««

; Ï'MMW du

à» M piété daaa là mImM^JJllJ!? •Ç«^"«. »• chaleur
«n«»ti w lîwe nît£«^"*'^ïï^ ^ " développe-
duit d« «i3&'i;?g£i!L5« «ET* toutcequ'^îK:

Pfédlcâteuft. le. dCÏÏSL îtoi?"," '' "*"• ^*- I^«

Avec approbation de rOrdinik^
"
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